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Régionalisation, création de la nouvelle entité

Ça y est, c’est fait ! Lors de leur AG du 6 mai 2017, les deux associations 
régionales de Bourgogne et de Franche-Comté se sont unies pour former la 
nouvelle entité : association des CIGALES de Bourgogne Franche-Comté qui 
œuvrera désormais sur le territoire de la nouvelle grande Région.

Pourtant, ce qui se dit en une phrase prendra du temps à devenir réalité ; car animer 
un mouvement de clubs par nature très locaux comme les Cigales sur 8 départements 
demandera du temps, de la disponibilité et de nombreux déplacements pour faire 
connaître ce mode original d’aide à la création d’activités, susciter l’intérêt à la fois 
de futurs cigaliers, de porteurs de projets, de nouveaux partenaires et plus largement 
participer autant que faire se peut aux débats et réflexions sociétales autour de nos 
valeurs de base : solidarité, épargne de proximité, économie locale, investissements 
citoyens, respect de l’environnement…

Et si les Cigales lors de leur conception, il y a 30 ans, étaient originales et très 
innovantes, à l’aire des plateformes participatives numériques et des réseaux sociaux, 
elles restent à nos yeux un outil plus que pertinent pour réfléchir collectivement et agir 
localement au sein de ce qu’on nomme l’ESS (économie sociale et solidaire).

C’est pour amplifier la portée de ce message que nous avons fait appel à Yves Wen, 
chargé de communication qui, en tant que salarié, aidera l’équipe de bénévoles 
à diffuser et relayer les informations telles que les créations et la vie des Cigales, 
les projets en cours, les entreprises cigalées, débats et liens avec nos réseaux…
notamment à partir du site qu’il est en train de reconstruire et de lettres d’info à 
parution sans doute bimestrielle.

Dans ce premier numéro nous avons donc décidé de lui laisser carte blanche pour 
nous restituer sa vision d’un mouvement qu’il a découvert en même temps que son 
poste de travail et au fil de rencontres avec celles et ceux qui en sont les acteurs dont 
il nous dresse quelques portraits.

Bonne lecture et au plaisir de vous retrouver régulièrement à travers ces pages.

Daniel Hincelin, Président et Geneviève Foex, secrétaire de l’Association Régionale 
des CIGALES Bourgogne Franche-Comté.

www.cigales-franchecomte.fr
cigales.bourgognefranchecomte@gmail.com
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Rêver et se donner les moyens de faire exister le rêve

   Le club CIGALES Les Petits Ruisseaux à Audincourt a 
fermé en décembre dernier après 10 années de vie, il 
est maintenant en gestion. Il comptait 11 membres 
actifs de milieux socio-culturels variés, qui pour la 
plupart souhaitent déjà en rouvrir un nouveau. Engagée, 
militante, Noëlle Grimme en était membre. Elle est 
persuadée que le développement des clubs CIGALES et 
de l’ESS sur un territoire n’est possible qu’avec l’aide et 
la volonté des «élus locaux ».

Les Clubs CIGALES existent et se succèdent à Audincourt. 
Cela a été rendu possible grâce à la volonté de Martial 
Bourquin, Maire engagé, soucieux du bien-être de ses 
concitoyens les plus précaires et du développement 
économique de son territoire. Dans cette mesure il a fait 

créer en 1999 le Pôle Local d’Economie Solidarité Emploi qui 
a pour mission de mettre en place des moyens et des outils de financements solidaires et d’animations du territoire. Une 
charte a été établie. Elle stipule qu’il doit y avoir : un à plusieurs clubs CIGALES, une Cagnotte Solidarité Emploi et un 
chargé de mission pour aider les porteurs de projets.

Depuis 20 ans, les clubs CIGALES aident des porteurs de projets de Pays Montbéliard Agglomération et la Zone Urbaine, 
à créer ou à investir dans leur projet d’entreprise, à générer du lien social et de l’emploi local. Les clubs CIGALES ont 
financées une quinzaine de projets en lien avec le développement local, environnemental, associatif ou culturel (en 
moyenne 2 à 3 par CIGALES) atteignant les objectifs fixés par la charte. Les derniers portés par le club CIGALES des 
Petits Ruisseaux sont : la librairie Papiers Bavard, une scop du bâtiment (qui malheureusement a fermée), ainsi qu’une 
MAM (Maison d’Assistantes Maternelles à horaires atypiques). Ils ont respectivement été financés à hauteur de 5 000€, 
3 000€ et 3 000€. En plus de l’aide financière et de l’effet levier auprès des banques, c’est toute l’expertise, les réseaux 
des membres du club et leur soutien moral qui séduit les porteurs.

Cependant constat est fait que les clubs ont leurs limites. La règle était d’investir dans des sociétés à capitaux et dans 
des associations. Grâce à la Cagnotte Solidarité Emploi (dès les années 80), il est possible d’aider des entreprises 
individuelles via des prêts d’honneur sans intérêt. Cet outil mieux adapté a servi de modèle à l’élaboration de la Cagnotte 
Cigalée expérimentée sur tout le territoire français.

En plus de ce dispositif, le Pôle Local d’Economie Solidarité Emploi organise des concours d’entreprises, financés par 
des partenaires publics ou privés. D’autres dotations, spécialement conçues pour la formation des chefs d’entreprises, 
sont attribuées tout au long de l’année. Les fonds sont collectés au travers d’événements locaux. Chaque année, la 
remise des prix aux concours et des dotations sont l’occasion d’inviter les partenaires, les associations, les administrés, 
les élus locaux et de laisser s’exprimer les anciens bénéficiaires. Ces événements permettent à tout ce monde de se 
rencontrer et d’initier des projets et partenariats qu’ils n’auraient jamais imaginés sans la mise en réseau par le Pôle 
Local d’Economie Solidaire. Autre signe de réussite de la structure, me glisse Noëlle Grimme.

De nos jours, retraitée, Noëlle Grimme est la Présidente du Pôle Local d’Economie Solidaire. Militante engagée elle 
poursuit ses actions avec la même passion. Sous l’impulsion des membres actuels un nouveau club va voir le jour. 
Elle se donne jusqu’à Septembre pour en coopter de nouveaux. Elle souhaite ensuite faire enregistrer le club le plus 
rapidement possible pour relancer l’épargne solidaire, rencontrer les porteurs et débuter les financements pour que les 
rêves deviennent réalité.

Pour devenir membre du nouveau club CIGALES audincourtois, contacter Noëlle Grimme par l’intermédiaire du Pôle 
Local d’Economie Solidarité à Audincourt, ou par mail à noelle-grimme@mail.com

Renseignements  
Pôle Local d’Economie Solidaire
8 Avenue Aristide Briand
03 81 35 08 81



Citoyens, Cigaliers, parts à prendre dans La Fruitière à Energies

Emmenée par l’association EMNE «Ensemble Mobiliser Nos Energies», la Fruitière à Energies a pris son envol 
samedi 17 juin grâce à l’implication humaine et financière de 53 fondateurs. Des parts restent à prendre dans 
le projet.

Basée sur le territoire Loue Lison, cette société ( SAS, société par actions simplifiée à capital variable, aux valeurs 
éthiques permettant d’obtenir le label ESUS «Entreprise Solidaire d’Utilité Sociale») se donne comme but de concourir 
à la réalisation d’actions visant la transition énergétique et le développement local.

Au-delà de l’organisation de manifestations visant à informer le public, la Fruitière à Energies réalisera par exemples 
des opérations d’installations de panneaux photovoltaïques par un système de co-toiturage ( centrales villageoises), 
des groupements d’achats, du conseil, des projets autour de l’hydroélectrique ou l’installation d’un pôle d’artisans 
spécialisés dans les énergies renouvelables …..

La Fruitière à Energies se veut une démarche participative afin d’encourager l’appropriation des questions d’énergie 
par les citoyens, les entreprises et collectivités du territoire. Elle est la propriété commune de tous les associés. Cela se 
traduit par l’achat de parts ( 500 € la part). Chaque associé ne représente qu’une voix quelque soit le nombre de parts 
détenues. 50% des bénéfices ne sont pas partageables et réinvestis dans l’économie locale et la sécurisation de la 
société. La gouvernance est bénévole et assurée par les représentants des 5 collèges qui la composent.

Soucieux d’ouvrir le capital à tout public, les fondateurs mobilisent entre autres par le biais des clubs d’investisseurs. 
Les CIGALES, grâce à leur montage sous forme d’indivision sont en première ligne pour acquérir des parts. Cela 
concerne d’abord les Cigales existantes mais aussi les Cigales qui vont se créer pour l’occasion. Ces nouvelles Cigales 
effectueront leurs premiers investissements au capital de la Fruitière à Energies, et seront par la suite appelées sur des 
projets locaux pour soutenir le développement économique du secteur.

La société est à capital variable permettant à tout moment d’investir. Mais pour pouvoir participer à la première assemblée 
générale qui élira le premier conseil de gestion de la Fruitière à Energies, il faut avant le 13 août avoir envoyé son 
bulletin de souscription accompagné d’un chèque correspondant au nombre de parts. Pour les CIGALES existantes, il 
faut remplir les documents sur ce lien « docs Fruitière à Energies ».

Samedi 23 septembre, 9h à Quingey se tiendra la première Assemblée Générale au cours de laquelle les représentants 
des collèges seront élus. Ce jour-là correspond à l’organisation en France de la Fête des Possibles, qui remplace 
depuis cette année la Journée de la Transition.

Renseignements
Daniel Hincelin : 06 88 50 12 63 / cigales.bourgognefranchecomte@gmail.com

Les CIGALES seront à : Les Résistives les 22 et 23/07/2017
 
Samedi 22 et Dimanche 23 juillet 2017, 6éme édition du festival éco-citoyen "LES 
RESISTIVES" organisé par le Collectif Citoyens Résistants à Chaux-des-Crotenay 
(Jura-39).
 
Au programme : concerts, tables rondes, conférences, dégustations de produits locaux...



Les Créatures… collaboratives, participatives et écoresponsables

Si Hélène Henry-Fohr avait été Gaïa elle aurait enfanté 
Ouranos, Pontos et Ouréa. Fondatrice des « Créatures 
», elle a donné vie au Char à Bia, au Récitroc et au 
Bar Atteint à Belfort, entre 2012 et 2015. Projet 
associatif, éducatif, culturel, artistique, créateur de 
lien social… Le Bar Atteint donne libre cours à 
l’imagination et aux propositions de gestion 
alternative d’un lieu dans lequel la biodiversité 
humaine est l’aspect fédérateur

Hélène Henry-Fohr était chargée de mission à la MIFE 
(Maison de l’Information sur la Formation et l’Emploi) 
quand germe l’idée de monter avec une collègue un 

projet artistique, citoyen et alternatif dans le secteur belfortain. Idéalement il devrait être situé dans une zone péri-
urbaine. Ce lieu accueillerait gratuitement les artistes en résidence. La contrepartie étant qu’ils devraient animer des 
ateliers et donner de leur temps pour faire vivre l’endroit. Porteuses de valeurs éthiques, elles prônent l’ouverture 
d’esprit, la curiosité, la cohésion sociale, l’habitat participatif, l’esprit écoresponsable et l’implication citoyenne. Toutes 
deux quittent leur emploi et se lancent dans la réalisation de ce projet.

Faute de trouver le lieu adapté, elles investissent dans une roulotte, Le Char à Bia, avec lequel elles sillonnent les routes 
et les événements culturels locaux. Dans cet outil à fort capital sympathie, elles proposent de la petite restauration bio. 
Le succès est tel qu’elles ont très vite 80 dates programmées et autant d’événements à couvrir. Cette épopée dure 3 ans 
à temps plein. Sa collaboratrice quitte l’aventure. Hélène est très vite rejointe par Gaël Berthelot qui quitte son emploi 
pour sillonner les événements culturels franc-comtois, avec elle et un collectif de bénévoles convaincus.

En 2015, Le Bar Atteint voit le jour au 25 rue de la Savoureuse à Belfort (c’est l’ancienne salle des fêtes que l’Alstom 
a cédé pour 1 franc symbolique à l’église protestante au début du siècle dernier) il doit être un vecteur social. La 
population doit se l’approprier, le faire vivre en proposant des animations, des ateliers, débats/conférences, soirées 
spectacles… qui l’intéresse et lui ressemble.

Les tables et les chaises sont hétéroclites, le bar est un ancien toboggan, adapté pour les personnes handicapées avec 
une partie mobile, actionnée par un vélo. Une scène ouverte aux compagnies théâtrales et aux groupes musicaux fait 
face à l’entrée, écran de cinéma et affiches plongent les clients dans une ambiance chaleureuse et détendue.

L’équipe se compose de 4 permanents (Erwan Le Gall, Gaël Berthelot, Chrystel Monnet et Régis Di Giorgio). 
Ponctuellement épaulée par 157 associés dont une cinquantaine est devenue bénévole. Ils gèrent à leur guise leur 
participation. Tout un chacun est invité à s’impliquer, animer et faire vivre ce lieu. Les menus sont établis par Régis, 
ancien animateur de périscolaire, peintre, archéologue et fou de cuisine. Il mise sur des recettes simples mais atypiques, 
de toutes origines. Les plats sont concoctés avec des produits locaux et bios. Pour éviter les pertes et le gaspillage il 
propose sur sa carte : 2 entrées (1 soupe et 1 tartine), un plat du jour, un abat, un plat végétarien et un dessert maison. 
Les boissons sont des productions locales, voir régionales. Le café issu du commerce équitable. Pas étonnant que les 
Clubs CIGALES aient soutenus ce projet.

Cette création a été possible grâce à la mobilisation de proches, du réseau et d’une participation financière du 
club CIGALES La Dame Verte, créé spécialement autour du projet et du club Les Petits Ruisseaux d’Audincourt. 
Malheureusement, pour des raisons diverses et variées, les membres de la Dame Verte sont passés de 10 à moins de 
5, les rencontres entre cigaliers se sont étiolées dans le temps et les cotisations réduites à peau de chagrin, explique 
Liliya Galimova, gérante actuelle. Elle ajoute que cela est bien dommage car « cet outil de financement participatif 
citoyen permet à tout un chacun de s’investir dans la vie locale et de permettre à des petits porteurs de grands projets 
de démarrer.» Elle ajoute que les projets intéressants ne manquent pas dans le secteur. Pour elle l’une des raisons 
de cette perte de membres est liée au fait que ce club CIGALES s’était monté autour d’un projet unique et que ses 
membres, majoritairement des jeunes actifs (moyenne d’âge 35/40 ans), n’ont pas réussi à jongler sur le long terme 
entre leur vie professionnelle, leur vie familiale et personnelle, et leurs autres activités. Cependant elle reste positive et 
souhaite pouvoir coopter de nouveaux membres pour permettre au club CIGALES de la Dame Verte d’atteindre ses 5 
années de vie, puis faire des petits.

Les Créatures
25 rue de la Savoureuse
90000 Belfort
09 83 91 82 95
www.les-creatures.org


